
La confituredemûroise
marcheàplein pot
UneentreprisedeVallet
élaboredesproduitsàbase
decefruit hybride
etméconnu
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L
abaie,unpeuplus grossequ’une
framboise,et bien plusfoncée
lorsqu’ellearrive à maturation, se

cachedansun champ, entre les hec-

tares devigne.ÀVallet,prèsdeNantes,

davantageconnue pour sesgrappes
de raisin, la récolte de la truffe des
fruits rougesse poursuit encorepour
quelquesjours. Depuisdébutjuin, les
petitesmainsde l’entrepriseMuroiseet

compagnies’affairentpour cueillir plu-
sieurs tonnesde la précieusematière
première.Cultivéeen bio, la mûroise,
hybride entrela framboiseet la mûre,
originairedeCalifornie,découverteil y
a unecinquantained’annéesparun vi-
gneron delacommune,faitlesuccèsde
cettemarquede confituresartisanales.
Sur les 200000 potsauxrecettes va-
riées écouléschaqueannéepar la so-

ciété, lesconfitures de mûroise ar-

rivent largement en tête,malgré un

prix de 9,05 € le pot. Cette purée de
fruits, peusucrée,dont larecette est
gardéesecrète,réveillelespapillessur
unetartinelégèrement beurrée,une
crêpeou dansunyaourt blanc.Même
l’ancien Premier ministre JeanCas-
tex auraitsuccombéàceproduit, en-

core récemment servi à Matignon.
«Le fruit, mangécomme ça,n’estpas

sifin, maisles arômesdeviennenttrès
puissantsàla transformation,un peu
commele cassis,expliqueEstelleSau-

vion-Durand, 48ans,auxmanettesde
l’entreprise avecson amied’enfance
Magali Beck. Quand mon pèreadé-

couvert cela,etélaborésarecette,il a
décidéde déposerla marque,en 1989.

Il a alorscommencé à fournir des
cuisiniers, pâtissiers,et glaciers en
coulis surgelé.»

Une recetteàfairedécouvrir

Aujourd’hui, lavieille fermefamilialea

bienchangé.Lesdeuxentrepreneuses,
qui ont repris lesrênesdela sociétéil
y a vingt ans,ont souhaité«donnerun
nouveausouffle» àcettespécialité,en
la faisantdécouvrirau grandpublic.La
gamme,ausucre de canneroux, s’est

aussienrichie d’unequarantaine de
nouvellesrecettes,et d’un packaging
rose,bienreconnaissabledanslesma-

gasins bioetépiceries finesqui lacom-
mercialisent, en Franceet enEurope.
L’entreprise a aussidéménagédans

deslocaux flambant neufsplus spa-
cieux, et a doublé sonnombre desa-

lariés, qui estpassédequatreàhuit.
Dansles annéesà venir, lastructure
espèreencoresedévelopper,notam-

ment à l’export. Tout en restant une
entrepriseàtaille humaine.

Les traditionsperdurent
Malgré la croissancedeMuroise et com-

pagnie, sesdeux dirigeantesassurent
quele savoir-faire n’a paschangé.

«On dénoyaute,onpèle les zestes
et, surtout,on remplit àla main,explique

MagaliBeck. C’estindispensable
si l’on veutdesconfitures avecdegros

morceaux defruits,celles quirappellent
nosgrands-mères,et donnent del’émo-

tion aux gens!»Seulela fermeture
despotsestdésormaisautomatisée.

Estelle Sauvion-Durand (àg.) etMagali Beck (àdr.)dirigent Muroise etcompagnie. J. Urbach/20Minutes
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